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pouvaient et devaienten rejetant l'ins- Maistre, de M: de Chateaubriand et de
piration matéria liste, revêtir de cette M. de Bonald, - et, cette iifluence fut
forme parfaite et redevenue nouvelle immense, -l'idée chrétienne ne devait
l'idée régénérée par le christianismre,. et pas cependant triomupher complètement
mariant la vivacité gauloise à là préci- et régner seule sur la littérature. -Ni'
sion latine et à l'élégance grecque, en- le rationalisme, ni le sensualisme toU-
gendrer u ne langue claire, harmonieuse jours ligués ensemble, n'avaient d'ésar-
et forte. 'ié. La lutte 'devait se prolonger non

Ç'a été l'honneur du siècle de' Louis seulement pendant le pmemier Empire,
XIV de ne point faiblir à cette mission qui fournit encore de si nombreuses re -
et de redonner au monde, qui l'admire ornes à l'armée du XVIIIe siècle, mais
encore, des antiques et mieux que des sous la Restauration et le gouvernement
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antiques, des antiques chrétiens. de Juillet, et jusqu'à ce temps nôme,
où nous retrouvons aux prises, avec des

Mais dans ce fruit exquis dont la troupes fraîches, les deux principes éter-
naissance avait fait présent à la France' nellement en is.
de Villoi et des trouvères, il y avait un Aussi, et bien qu'on ne puisse encore
suo vénéneux qu'une constitution ro- jeter qu'uncoup d'Sil incertai sur -une.
buste seule pouvait supporter sans dan- époque qui n'est pas close, le XTX ù sié

- ger. DIun autre côté le poison 'du. ra- ce apparalt-il, n
tionaliste protestant ruinait précisément immense arène où toutes les idées, tous
le tempérament chrétien ^de la vieille les principes, relig
France. Le protestantisme tendit la f3olitiques ou littérîiires, se heurtent et
main au paganisme ; Luther, Calvin secombattent. Epoque extraordinaire-
aninièêrent, Epicure, et' l'on, e out le ment féconde cha s inericable, d'où

ýX'V'fle siècle : culte de la forme, sen- surgissent pourtant de brillantes indvi-
saisne dle l'ide, dualités et qui,, p 'avnemeet d'enne
Cete itértue voiÉ aboutir une dé- restauration religiièuse et sociale, devien-.

claination des conventionnels, eb l'un dle dra peuit être la préface d'un nouveau
sesAderiiers poètes'inýfut-il par Farbre grand siècle, pins éton nat urle ne

déoglantine qui n' oit des rondes chaac-
pêtres avant d'entrer ai comité du sa- a
lutcpuie ?upiophqe

se chroniquenr. E 'ap point le di t
Ledx-neI vième siècle souvrit sur d'empiéter sur le domaine de lhstoreini

troisoeduvres supérieures ls sidd- il lui est défendu e ie'rearder deunèe
Ceat-ions suléraret le Gao nie du- 'stauration ritui e y invite je

clamain e des convnion etive.. ne détournradoc pointla tete vers
Cse eienttrois oeures ecatholiques. Fa gran siè1850et s en tiendrai tout
réaction se 'produisait;' 'Mais qlcha bonnem nteru!présent
'ndL 'quee cfot l'influqence den'M.a dpoi

tros.uvrs'upéiere :i le os- ilui-t éenudergadr erir
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